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NOTES ET ACTUALITÉS 

COMPTE RENDU DE LA RÉUNION TECHNIQUE SUR LA PROSPECTION 

ET L'INTRODUCTION DES PLANTES 
(10-20 juillet 1961 ). Rome 

par 

A. A?\GLADETTE 

Inspecteur Général de Recherche 

Institut de Recherches Agronomiques et des Cullures \ïvrièrcs 

Du 10 au 20 juillet la FAO avait organisé à Rome 
une réunion technique sur la prospection et l'in
troduction des plantes. A cette réunion partici
l)aicnt cinquanlc-h11it délégués représentant vingl
hnit pays (dont France trois délégués, Sénégal un 
délégué, Gabon un délégué), treize observateurs 
dont six représentaient cinq organisations inter
nationales (Co1nmonwealth agricultural Bureau, 
European ancl :Vlediterranean Plant protection 
organization, E11ropean Association for Rcscarch 
on Plant Breeding, Con1n1ission du Pacifique Sud, 
C2':ESCO), huit fonction.naires ou consultants de 
la FAO. 

Quarante-quatre docu111enls de travail ont clé 
présentés à la réunion, dont quatre par la France 
el un par Je Sénégal. 

Présidence ass11réc par ;\I. ,v. HAR1'1,EY d'Aus
tralie et vice-présidences par ;\,fM. F.. AJJllRG rie 
Suède et FG. BruBGBH du B1·ésil ; un Conlité de 
direction orienta la succession des débats et la 
rédaction du rapport final. 

ACTION DE LA FAO. 

Les questions de prospection et d'introduction 
des plantes, de consti lution de collections vivantes 
furent inscrites dès le début au programrne de là 
FAO ; une recornmandalion formelle de la Confé-

rence de 1955 mit l'accent sn1 ·  la nécessité cl'in
ten5ificr les activités de l'organisation en ces 
n1atières ; elle fui suivie de recommandations 
diverses fonnulées, dans un sens analogue, en de 
nornbreuses réunions scientifiques internationales. 

Dans cc domaine la FAO intervint au cours de 
noinbreux groupes de travail par l'établissen1ent 
de collections vivantes (5) de riz, de collections 
nationales et régionales (en Europe) de rnaïs 
hybrides, de collections de blés résistant à la 
ronille et d'orge en ?lléditcrranée orientale el 
Proche-Orient, et de pépinières de plantes fourra
gères et de Légunlineuses annuelles et pérennes en 
région méditerranéenne. 

Des catalogues de souches génétiques de riz, blé 
et orge existent et sont tenus à jour, ainsi c1u'un 
premier catalogue de Légumineuses à graines. 

La FAO a apporté son assistance, voire mêrne sa 
collaboration à certaines expéditions de prOSJ?eC
tion végétale : prospections d'espèces fourrageres 
en Australie en 1954 ; prospection de formes pri-
111itives de céréales et d'espèces diverses de la 
région 1nécliterranéenne ; élude sur les ancêtres du 
blé en :\Iéclilerranée orientale et Moyen-Orient, 

. prospection des espèces sauvages de riz en 
· Afrique sahélienne et orientale, prospection de 
; formes de blé, seigle, autres Granlinées et Légun1i-

ncuses en Iran, prospection, colJection et diffu
sion d'espèces fourragères clans le Proche-Orient. 
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La FAO procède ou facilite les échanges de 
n1alériel végétal de reproduction ou de multipli
cation. 

Enfin elle publie un bulletin « Plant int roduc
tion nc\\'S !citer». 

MESURES EN COURS ET BESOINS FUTURS EN 
CE QUI CONCERNE DES PLANTES CUL TI

V�ES PARTICULIÈRES D'IMPORTANCE MA

JEURE OU SECONDAIRE. 

Ces 1ncsures furent exa1ninées par <·alégorics de 
producl ions : 

Céréales. 
Cullur cs industrielles. 
Légu nlineuses à graines. 
Cullures tropicales pérennes. 
Horticulture, fruits et tubercules. 
Herbages et plantes fourragères. 

Cel exan1en porte d'une part, sur les prospec
t ions et les éludes se raJ)portant aux forn1es pri
mith•es de diverses espèces sauvages pa1·cntes des 
espèces cultivées (J\egilops, Theobronia, plantes 
fourragères diverses telles que Oacty/is, Trifo
li111n, etc ... ) sur les introductions déjà réalisées, les 
collections réunies, les listes établies (celles des 
fruits par exe1nple), et sur la nécessité de pour
suivre la prospection et l'introduction. 

:'llalheureusen1ent il ne fut que peu question des 
espèc·es vhTièrcs tropicales par rapport aux 
espèces tropicales pérennes à usage industriel 
(café, cacao, hévéa), aux espèces fourragères, et 
aux espèces clc régions ternpérées. 

BASES GÉNÉTIQUES DE LA PROSPECTION 
ET DES COLLECTIONS VÉGÉTALES. 

Le suC'cès de l'introduction de nouvelles plantes 
dans cles régions, où elles ne préexistent pas, est 
lié à leur possibilitc d'adaptation au 1nilieu clans 
lequel l'lles vont croître. II est clone indispensable 
de pouvoir cornparer so1n1naire1nenl les n1ilieux 
d'introduction aux milieux d'origine ; plusieurs 
rnéthodes sont possibles 

Co1nparaison cli,natique. 
Compar aison de types de végétation. 
Comparaison floristique. 
Con1paraison sur la base de cultures carac

téristiques. 
�lais on doit tenir cornptc du fait que des cor-

1·élations existent entre les con cl ilions écologiques, 
principalement clünatiques, <'l la  con1position 
génétique des populations penneltant de choisir 
dans ces populations des facteurs d'adaptation cl 
de résistance aux élén1ents adverses du nlilieu ; 
une population est composée de biotypes diffé
rents et de diverses races écologiques permettant 
une certaine souplesse d'adaptation au milieu. 

On ne peul èlre renseigné sur les facteurs biolo
giques que />ar des essais, tandis qu'on doit tenir 
compte é�a e1nent des caractéristiques 1norpholo
giqnes lices à l'adaptation (par exemple abon
dance ou non de feui liage en liaison avec le c Ji-
1nat). 

Des exen1ples intéressants : blé, pon1n1e de terre, 
espèces fourragères, ont pcnnis de préciser ces 
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divers points par application à des cas concrets. 
En cc qui concer·ne les espèces tropicales une 
étude d'ensernblc a n1is l'accent sur la relativité 
de la notion de « centre d'origine» indépendant, 
selon la conception de VAVILOV, sur l'ünportance 
souvent insoupçonnée de la circulation des 
plantes cultivées avant 1nê1ne l'époque des explo
rations europeennes el sur les voies de dispersion 
qu'elles ont en1pruntées ; les zones, où la produc
tion pour l'exportation de très non1breuscs plantes 
cultivées tropicales est la plus développée . sont 
son vent tri:s cloignécs des centres d'origine, tandis 
que peut exister, clans ces centres aussi bien qu'en 
dehors de ces centres, toute une ganune rle varia
tions qualitativement plus ou n1oins i1nporlantes. 
Il est enfin noté que cette situation géncrale s'ap
plic1ue cgalcn1ent aux adventices. 

l.es problè1ncs de prospection, d'introduction et 
cle collection ayant ainsi été examinés sous leur 
aspect scientifique, la réunion a abordé les ques
tions d'organisation tant sur le plan national que 
sur le plan i nfernational ; dans la n1esure du pos
sible il a été procédé à l'exan1cn de la situation 
actuelle, des suggestions étant forrnnlées à la 
lu1nièrc de cette situation, dans les doinaines sui
, ·ant�: 

Etablissement d<' centres chargés de la 
prospection et des travaux préliminaires cl'intro
cluction des plantes dans les régions de plus 
grande diversité. 

Etud<'s botaniques cl<' la flore naturelle sur 
le terrain el dans les jardins botaniques cf facultés 
rie botanique. recherches taxononüques et cytolo
giques el <'ntrclicn de collections d'hcrbariun1. 

Collaboration internationale en ce qui con
<"crne la distribution des plantes récoltées ainsi 
que leur entretien, leur étude el leur utilisation. 

Organisation et statut actuel des ser,·ices 
<l'infrocluction des plantes. 

Les services de quarantaine clans lcnrs rap
ports avec les services d'introduction des plantes. 

Organisation d'une collaboration i nternatio
na le générale, sur une base global<' el/ou régio
nale. 

Ces dh·erscs questions ont donné lieu à toute 
une série de reco1n1nandalions rapportées ci-après. 

RECOMMANDATIONS 

1) l\econnaissanl qu'il in1porte beaucoup pour 
la présente génération cl les générations à venir 
de préserver le pool de ,·ariabililé génétique 
actuelle1nent présent dans les principaux « centres 
de gènes» du monde, mais qui se trouve 111enacé 
de destruction du fait du pâturage excessif et des 
autres pratiques nocives d'exploitation, ou du fait 
du re1uplacen1ent d'écotypes par des variétés an1é
liorées, la Réunion recommande que la FAO. par 
l'intern1édiaire de ses Etats Mernbres, encourage 
l'organisation de stations nationales et internatio
nales de prospection, implantées clans ces centres 
de gènes ou à leur voisinage, cha1·gées de partici
per à la prospection de ces régions, à la création 
et à l'entretien de zones de conservation al?pro
p1·iées. ainsi qu'à la multiplication et il l'eludc 
prélin1inaire du rnatériel vegétal recueilli. 

• 
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2) La création de stations de prospection 
devrait être normalement précédée par des inves
tigations et par l'évaluation de tous les re�seigne; ments disponibles sur les centres de d1vers1te 
génétique cor1·espondant à chacune des cultures 
les plus importantes, de manière à permettre de 
rixcr un ordre de priorité. La Réunion recom
mande que la FAO, pour entreprendre les investi
gations, recherche l'assistance de spécialistes de 
chacune de ces cultures. 

3) A cet égard, la Réunion a .no.té avec int.érêt 
les propositions tendant à la crealion de stalions 
de prospection en Turquie, dans le nord-ouest de 
l'Argentine, et dans le nord du Pakistan. L_a 
Réunion approuve vigoureusement ces proposi
tions et recommande que les gouvernements inté
ressés invitent la FAO, ainsi que les autres orga
nisations ou les autres pays intéressés, à fournir 
une aide technique et autre pour contribuer à la 
création et à l'entretien des stations et de tout 
autre organisme de la 1nêmc nature. 

4) La Réunion reconnaît que la collaboration 
internationale joue un rôle très utile dans la pré
paration et l'exécution des expéditions de récolte 
cle plantes el recommande que : 

a) les gouverne1nents et les institutions interna
tionales et autres qui organisent ces expéditions 
en infonncnt la FAO en ten1ps voulu, et  

b) que la FAO poursuive et élargisse ses acti
,·ités en tant que centre de triage des renseigne-
1ncnts relatifs aux expéditions en cours et aux 
expéditions prévues, et continue à aider les expé
ditions en n1cttant à leur disposition dans la 
n1esure du possible les services de ses fonction
naires opérant sur le terrain. 

5) Reconnaissant que le 1natéricl végétal 
recueilli par les stations de prospection exige un 
examen phytosanitaire el que l'introduction de 
1·écolte demande de longues études préalables dans 
les régions où clics devront être utilisées. La 
Réunion recommande que la FAO fournisse aux 
Etats ;\!c1nbrcs les avis et l'aide nécessaires pour 
créer des stations nationales d'intI·oduction de 
plantes dans les pays, qui en sont dépourvus, ou 
pour co1npléter celles qui existent déjà ailleurs. 
Elle recommande en outre qu'un encourage1nenl 
el une aide technique soient accordés aux groupes 
de pays caractérisés par des cultures, des pro
blèrncs et des conditions de n1ilieu analogues, pour 
l'établissen1ent de stations régionales d'introduc
tion, et qu'il soit apporté à cet égard une attention 
spéciale au cas de l'Afrique tropicale. 

6) La Réunion a pris note avec intérêt des sug
gestions visant à la création proposée par l'Eu
carpia d'une Station européenne d'introduction de 
la pomn1e de terre, elle a reconnu que des stations 
de cette nature pouvaient rendre des services dans 
les pays, où cette culture est importante et  pose 
des problèn1es particuliers de contrôle phytosani
taire et d'entretien, et recommande à la FAO 
d'inviter les pays membres à appuyer la propo
sition. 

7) Pour aider à évaluer pleinement les pro
blèmes que poseront probablernent la création e t  
l'entretien des stations de prospection et/ou d'in
troduction, la Réunion recommande que la FAO 
entreprenne une étude des mesures déjà en cours 
d'exécution et des mesures prévues concernant la 
création de ces stations, ainsi que des institutions 
existantes, qui pourraient se charger de certaines 
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ou de toutes les tâches des stations d'exploration 
el/ou d'introduction dont la création est proposée. 

8) Constatant que la connaissance de la flore 
locale et régionale constitue la base indispensable 
aux travaux des expéditions de récolte, et que les 
botanistes locaux se trouvent souvent dans la 
meilleure position pour récolter les plantes à l'in
térieur de leur propre région, la Réunion recom
mande que la FAO agisse pour intéresser les pays 
men1bres et organisations compétentes au rassem
blement et à l'analyse des renseignements sur les 
flores locales et régionales en préparation, à 
encourager les travaux de ceux qui travaillent à la 
p1·ospection et à la récolte des plantes de la ré
gion, et la publication de leurs résultats. 

9) Reconnaissant que dans nombre de pays les 
jardins botaniques jouent un rôle in1portant dans 
l'entretien et l'échange du matériel vegétal, que la 
répartition de ces jardins dans le monde est extrê
men1ent inégale et qu'ils sont très rares dans les 
régions tropicales, la Réunion recommande que 
la FAO soutienne l'enquête sur les jardins bota
niques, les arboretun1s et les herbie1·s el particu
lièren1ent ceux des régions tropicales et sub-tro
picales, dont l'exécution est proposée et prenne 
toute autre 1nesurc pour favoriser l'établissement 
de jardins nou,·eaux et le développement de ceux 
qui existent déjà dans les régions tropicales. 

10) La Réunion a reconnu la très grande impor
tance des questions d'introduction de J?lantes, que 
comporte l'échange des cultivars étabhs ainsi que 
la création de collections vivantes et l'importance 
plus particulière de ces activités pour certains 
pays tropicaux et aut1·es qui ne sont pas à présent 
en mesure d'appliquer des programmes de sélec
tion intensifs. La FAO a joué un rôle très actif 
dans cet échange, aussi bien di1·ectement que par 
l'établissement de listes et de catalogues des 
espèces et des cultivars disponibles dans divers 
pays et institutions. La Réunion recommande de 
continuer et d'élargir ces travaux, en s'intéressant 
tout spécialement aux cultures vivrières e t  aux 
régions tropicales et snb-tropicales. Parnti les 
plantes cultivées cle ces régions tropicales et sub
tropicales et pour le travail ici envisagé, il serait 
utile d'établir un ordre de priorité ; c'est ainsi 
qu'une attention particulière devrait être accordée 
au coton. 

11) Les listes d'espèces et de cultivars dispo
nibles dans différentes institutions sont d'autant 
plus intéressantes qu'il est possible d'obtenir faci
len1cnt des renseignements sur les facteurs clin1a
tiques et aut1·es du milieu des institutions en 
cause. La Réunion recommande d'essayer de 
faire figurer ces informations dans les listes 
qu'établiront à l'avenir la FAO ou d'autres insti
tutions. 

12) La Réunion a reconnu que les études con1-
parées d'écologie et de rloristique contribuent 
notablement à rournir une base rationnelle à l'in-
1 roduction des plantes et à comprendre les phéno
n1èncs que met en jeu l'adaptation de plantes à un 
n1ilieu nouveau. En conséquence, elle recom
mande que la FAO, direcle1nent et par l'intermé
diaire de ses Etats l\Iembres, encourage les études 
cle cette nature. 

13) Tl n'existe pas actuellement d'institutions où 
l'on puisse acqueri1· une formation en ce qui con
cerne les aspects et les techniques administratifs 
et pratiques de la prospection et de l'introduction 
des plantes. En conséquence, la Réunion recom-
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mande que la FAO cl les Etats :\1en1bres orga
nisent dans ce domaine une formation pratique 
qui soit consacrée, chaque fois que possible, par 
un certificat ou un diplôme. 

1.J) La Réunion s'est rendu compte que l'insuffi
sance de recherches fondamenta les sur l'origine, 
la généalogie, la variabilité, l'adaptabilité el la 
distribution des plantes d'importance économique 
fait obstacle au développen1ent des études pra
ti<1ues sur l'utilisation des ressources n1ondiales 
en gènes. En conséquence, la Réunion recom

mande que la FAO prenne contact par le truche
n1cnt des Etats :'llcn1bres avec les Universités el 
les Etablissen1ents de recherche en ce qui con
cerne le développement de ces recherches et, si 
c'est nécessaire, la création de dépa,·tements de 
recherches dans cc don1ainc. 

15) La Réunion reconnaît l'i,nportancc des 

n1csures de contrôle phytosanitaire efficaces ap
pliquées à la prospection et à l'introduction de 
plantes, notamment en ce qui concerne les 
échanges internationaux de matériel végétal expé
rin1ental. En conséquence, elle recommande que 
la FAO et les Etats :\len1brcs fournissent une assis
tance technique cl autre dans la 1nesure, où les 

installations existantes le pcrn1ctlcnl, allant jus
qu'à la création de stations ,·égionalcs de qua ra n
taîne. Ces stations devraient dans la mesure du 
possible travailler en coopération étroite avec les 
stations d'introduction. 

l(iJ La Réunion a reconnu <1ue seule une faible 

part du progran1me d'activites esquissé dans le 
présent rapport et ses reco1nn1andations peuvent 
être entreprises par le personnel actuel de la 
Division de la production végétale et de la pro
tection des végétaux de la FAO. 11 s'agit néan
n,oins d'un progra,nmc urg('nl cl i1nportanl, dont 
l'exécution ressort tout à fait de la co1npétcncc de 
la FAO. En conséquence la Réunion recommande 

instan11nent au Directeur général de prendre les 
1nesurcs nécessaires afin de renforcer la Division 
de la production végétale et de la protection des 
végétaux de la FAO par l'adjonction d'au n101ns 
trois ou quatre spécialistes ayant la formation et 
l'expérience appropriées el chargés, sous les 
ordres du Directeur cle la Division, de n1ettre en 
œuvre le progran1n1e dont les grandes lignes ont 
été données. La Réunion recommande de plus 

que le Directeur de la FAO soit autorisé à convo
quer un groupe d'experts chargés de l'aider et de 
lui donner des conseils dans ce do1naine. 

I.JSTf. DES DOCl":'>IENTS Pfll�sr,;11.Tl�S A I. A  nÉl'NION TECH;,,.(Ql'J'-: 
s1·n l,A PH0SPEC.1"l0N ET r.'JNTH00l'<':'1ïON OES PLAXTES 

Home, 10-20 juillet l1llil 

c;,::;,,. t:nA LIT�:s. 

PEI/G/1. ANGLAllETTE (A.), Note technique gtnéralc. 
G/2. - KœcHLIN (.J.), Activités de l'Office de la 

l\echerche Scientifique cl Technique 
Outre-Mer (Of\STOM). 

5l . .\CTl\'IT�:$ UE LA f:\0 ,ft:SQt;'A CE JOl'R ET RÉSOLl'.TIO�S 
oe LA Cor,a.-t:nêN"C�. 

PEI/\'/!. - \\·HvTE (H. O.), The work of FAO in su1)· 
port of plant exploration and intro
duction 1947-61. 

6) ;:\IEst·nes EN cocns e1· ueso1:-.s 1-T 1T1\S t::-. ce Qt:J 
CONCERNE CEI\TAISl::S PLANTgs Cl'I...TIVlh:s t>'INTf:O�T 
)tAJEl'R ET MtNEl'R. 
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PEl/ \'l/ 1. - S••·<a:n (L.), Les introductions de plantes 

dans la République du Sénégal. 

a) C�n1,ALES. 
PEl/\'la/ l. -YA>IASHJTA (K.), A preli,ninary report of 

the Botanical Mission of the t.:ni,·cr
sill' of J(voto (B�ll;K) to the Eastern 
�1e

0

dilerra-ncan Counlries, apri1-july, 
1959. 

\'la/2. - HACHIE (K. 0.). Sorghum improvemenl in 
Tndia. 

b) PLANTES IKDCSTIHELLES. 
PEI/\'lb/1.- STE" (H.), Somc cvolutionary trends in 

Ricinus comn1unis. 
PEl/\'lb/2. - Kn,·c; (C. A.), Necd for cxpanded ex1)lo

ration and introduction activilies to 
promotc further genelic improvcmcnt 
of coffcc, cacao and ruhber. 

,·1 h/:3. - \\'YCHEJILl,Y (P. H.) and BnOOKSON (C. \\'.), 
International lrnffic in llevea plan
ling malerial. 

(") LÉGl'�llNEl;Sl�S ;. GHAINES. 
PEl/\'lc/ 1 .  - STANTOI< (\\·. H.), A note on work in pro

grcss in Northern Nigeria with spc
ch\l refercncc lo gl·a in legu1nes. 

d) CCL1Tl\l�S TB0J)JCALES PÉRENNES. 
PEl/\'ld/ 1. - BAllTLEY (B. G. 0.), Exploration for 

Theobroma i n  the AnH\7.0n Val1ey. 

e) HonTICl'L1TIU-:, Fï\l'll'S E1' Tl'llERCl'LES. 
PEl/\'lc/1. - B•XGA (O.), Origin and distribution of 

the \Veste,·n cullivated carrot. 
PEl/\'le/2. - 800>1 (R. l(.J, Plant introduction for 

orna mental purposes. 
\'le/4. - Soe-rv (J.), Tran,il en cours à la Station 

de Recherches d'Arboricullure frui
t iêre de la Grande-Ferrade, Pont-de
la-�laye (Gironde) France. 

\ïc/ 5. - PANSJOT (F. P.), Lists of li,·ing collections 
of fruit species. 

{, Hl�HHAC.ê$ f:T 1"1,AX'l'ES F'O\."RRAGÈRES. 
PEl/\'lf/ 1 . - l'HO,.AS (13. T.), The asscssmcnt and uti

lizalion of clin1alic ccolypcs in the 
brccdi ng of herhage grasses. 

\'If /2. - Eu.F.ns,-110" (S.), Some resulls from a 
prcliminary test in Sweden of plant 
material collcctccl in the �ledilerra
nean Hegion. 

\'ll'/3. - ()rl'ENHEIME!I (H. R.), Sorne wild clovcrs 
of Israel of agricullural inlcresl. 

\'lf/4. - H•n·r1,EY (\\'.), The application of com
parati,·e floristic studies lo the pro
hlcm of pasture plant introduction 
for ai-id Auslralin. 

7l BASf:S GÉNf.TIQl'ES DE LA Pl\0SPECTIOS ET OF: LA 
CC>I.LE(:TIO� DES PI..AN'TES, 

PEI/\'11/1. - HARTLEY (\\'.), Phylogcographical basis 
of pasture plânl introduction. 

\'11/2. J,·cc, (C.). The genecological basis of 
exploration and collection. 

\'ll/3. ÜPPSNHEl>1En (H. H.), Ecological rcla-
tionships of wild enuner in Israel 
and A. Aaronson's contribution lo the 
lheory of origin of cullivaled wheat. 

\'li/�. - PunS>'.<;1.ove (J. \\'.), Some problems of 
the origin and distribution of tropi
cal crops. 
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\'ll/6. -

\'ll/7. -

HEDIN (A.), Obser\'alions Sul' l'origine, 
la classification el  l'écologie des 
espèces fourragères. 

Ross (H.), The importance of the polato 
gcne ccnter for brceding and under
standiog of the origin of the culti
vated potato. 

PEnn,,r Dt: Bn1CHA>1BAl'T (G.), Contribu
tion de la clirnatologie à la prospec
tion cl à l'introduction de malédcl 
,·égétal. 

8) CONSEHVATION DE LA VÉGl1TA1'10N NATCRELLE (POU n 1.gs 
ESPÈCES SAUVAGF.S) ET DES fOJHtES PRIMITl\ï-!$ Ct;J.• 
TIVÉES DANS LES RÉGION$ Ul� PLl'S GHANOE 01\IER
SITf.:. 

f>EJ/\'111/J. -Bnn;o,;n (F. G.), Collections and c,·alua
tion of i ndigcnous races of 1nnizc. 
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